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INTRODUCTION 

 

Pour bâtir un disciple, il faut lui parler, dès les premiers jours de sa vie en Christ,  des 

épreuves parce qu’il passera toute sa vie à porter la croix. 

Jacques 1 : 2-12  

« Mes frères, regardez comme un sujet de joie complète les diverses épreuves 

auxquelles vous pouvez être exposés, sachant que l’épreuve de votre foi produit la 

patience. Mais il faut que la patience accomplisse parfaitement son œuvre, afin 

que vous soyez parfaits et accomplis, sans faillir en rien. Si quelqu’un d’entre vous 

manque de sagesse, qu’il la demande à Dieu qui donne à tous simplement et sans 

reproche, et elle lui sera donnée. Mais qu’il la demande avec foi sans douter ; car 

celui qui doute est semblable au flot de la mer, agité par le vent et poussé de côté 

et d’autre. Qu’un tel homme ne s’imagine pas qu’il recevra quelque chose du 

Seigneur ; c’est un homme irrésolu, inconstant dans toutes ses voies. Que le frère 

de condition humble se glorifie de son élévation. Que le riche, au contraire, se 

glorifie de son humiliation ; car il passera comme la fleur de l’herbe. Le soleil s’est 

levé avec sa chaleur ardente, il a desséché l’herbe, sa fleur est tombée, et la 

beauté de son aspect a disparu ; ainsi le riche se flétrira dans ses entreprises. 

Heureux l’homme qui supporte patiemment la tentation ; car, après avoir été 

éprouvé, il recevra la couronne de vie, que le Seigneur a promise à ceux qui 

l’aiment. »  
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En étudiant attentivement ce texte, nous voyons qu’il est écrit au verset 5 : 

« Si quelqu’un manque de sagesse, qu’il l’a demande à Dieu qui donne à tous 

simplement et sans reproche… » 

Quand on associe cette parole au verset qui précède : « Mes frères, regardez 

comme un sujet de joie les différentes épreuves auxquelles vous êtes exposés, 

sachant que l’épreuve de votre foi produit la patience. Mais il faut que la patience 

accomplisse parfaitement son œuvre afin que vous soyez parfaits sans faillir en 

rien.…. » 

C’est après ce passage que Dieu demande à quiconque n’est pas sage pour 

comprendre cette parole, de lui  demander la sagesse. 

Frères bien-aimés, lorsque quelqu’un est éprouvé, il lui faut une sagesse divine, la 

sagesse de Dieu pour comprendre ce qui lui arrive. Quand tu es éprouvé, quand un 

disciple passe des temps difficiles, il ne doit pas avoir pour priorité la fin de 

l’épreuve, il ne doit pas passer le temps à dire : « O Seigneur, sors-moi de cette 

épreuve ! » car l’épreuve a un but ;  l’épreuve doit produire la patience. Il faut qu’à 

la fin de l’épreuve, Dieu ait entre ses mains un homme ou une femme patient ou 

patiente. A la fin de chaque épreuve, l’église doit être enrichie d’un homme patient ; 

mais avant, il faut que tu sois sage pour comprendre que tu n’es pas perdu, que ce 

n’est pas une chose étrange qu’il t’arrive  mais plutôt un sujet de joie. 

Il faut une autre intelligence à un homme pour comprendre que pendant les 

difficultés, il est enrichi. Il faut que quelqu’un soit suffisamment sage pour 

comprendre qu’à travers les difficultés, à travers les situations difficiles, l’œuvre de 

Dieu s’accomplit dans sa vie. Les plaintes, les murmures pendant les difficultés sont 

les signes qui montrent que celui qui souffre n’a pas la sagesse pour comprendre  ce 

qui lui arrive. L’apôtre parlant dit donc  que ceux qui comprennent ce qui leur arrive 

sont ceux qui ont reçu la sagesse de Dieu. Et Dieu donne cette sagesse à tous ceux 

qui la lui demandent. 

Frères, ne recherchons pas d’une manière prioritaire la fin d’une épreuve ; 

recherchons plutôt le résultat que Dieu attend de cette épreuve ; recherchons le but 

que Dieu veut accomplir dans notre vie à travers cette épreuve. Pour marcher avec 

Dieu, il faut une sagesse divine. 
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Les Ecritures disent : « Mes frères, regardez comme un sujet de joie 

complète……..les diverses épreuves… » 

Frères, je vous dis la vérité, il faut la sagesse de Dieu pour comprendre les épreuves 

comme un sujet de joie parfaite. 

Les épreuves ne sont pas des choses que nous indiquons de loin ; nous les portons 

sur nous ; dans nos corps, dans nos esprits, dans nos pensées, nous portons les 

charges des épreuves et cela produit la perfection. L’épreuve est une bonne chose 

parce qu’elle vient pour nous parfaire, pour nous rendre patient. Si tu ne la  

comprends pas, demande la sagesse à Dieu ; Il te la donnera, tu comprendras et tu 

seras parfait. 

L’apôtre sait que c’est difficile, mais il dit que l’épreuve doit produire la patience, la 

perfection, l’affermissement, la persévérance. Si tu doutes, demande la sagesse à 

Dieu et tu comprendras les choses que tu n’avais jamais comprises et tu seras 

content, heureux. 

La parole dit que chaque croyant devrait demander la sagesse à Dieu. Personne ne 

peut servir Dieu avec la sagesse du monde ; personne ne peut comprendre les 

desseins de Dieu avec la sagesse du monde car il est écrit que le monde avec sa 

sagesse n’a pas pu connaître Dieu. La sagesse de Dieu comprend tout et elle nous 

permet de comprendre toutes les énigmes de la vie chrétienne. Nous  en avons 

besoin.  

Je causais avec un frère à qui j’expliquais comment Jésus est mort à la croix. Nous 

avons vu l’incarnation et nous avons vu que Jésus et Son Père sont UN depuis le sein 

de la mère. Mais lorsque le temps de mourir pour nous est arrivé, Dieu s’est séparé 

de Jésus afin que Jésus-Christ, homme, l’homme de Nazareth meurt,  lui seul,  pour 

nous.  Quand il disait : « Mon Dieu ! Mon Dieu pourquoi m’as-tu abandonné ? », 

Dieu s’était séparé de lui pour la seule raison qu’il (Dieu) ne pouvait pas mourir pour 

nous ; c’est l’homme Jésus qui devait mourir pour nous et quand il est mort, le Père 

est venu le ressusciter. C’était douloureux, c’était une épreuve difficile. La parole de 

Dieu dit que le Seigneur Jésus a supporté la croix,  méprisé l’ignominie parce qu’il 

avait les regards fixés sur le salaire final. Mais nous, nous aimons garder les regards 

fixés sur l’épreuve et nous murmurons.  

 



5 Centre Evangélique de Documentation et de l’Information (CEDI) 
18 BP 2168 Abidjan 18/ 07 96 94 30/ 07 75 44 64/ 21 28 59 88 

  
 

La croix était une épreuve difficile pour le Seigneur Jésus. Il avait dit à ses disciples : 

« Mon âme est triste jusqu’à la mort » et il a dit au Père :  « Père, s’il est possible 

que cette coupe s’éloigne de moi. Toutefois, non pas ce que je veux mais ce que tu 

veux ». C’était là une situation énigmatique. Tout ce qui est compliqué, tout ce qui 

échappe à l’intelligence de l’homme a besoin de la sagesse de Dieu pour être 

compris. 

On peut demander à un croyant de supporter l’épreuve, cela peut se comprendre 

mais lui demander de considérer l’épreuve comme un sujet de joie parfaite, c’est lui 

demander de croire que l’épreuve est supérieure à tous les exaucements qu’il peut 

recevoir de Dieu. Normalement,  la joie devait venir des exaucements ;  par exemple 

on demande de l’argent à Dieu, il nous le donne, on demande la voiture, il nous la 

donne ; on demande un mari ou une épouse, Dieu donne etc…et on est heureux. 

Mais l’on te dit que ces choses peuvent produire la joie mais  que cette joie n’est pas 

parfaite. La joie que produisent les épreuves est parfaite parce que les épreuves 

nous façonnent pour nous rendre parfaits, persévérants, patients, accomplis, 

semblables à Jésus-Christ. Si tu ne le  comprends pas, demande la sagesse à Dieu. 

Un disciple qui n’a pas appris ces choses n’ira pas loin. 

Hébreux 5 : 7-9 

« C’est lui qui, dans les jours de sa chair, ayant présenté avec de grands cris et avec 

larmes des prières et des supplications à celui qui pouvait le sauver de la mort, et 

ayant été exaucé à cause de sa piété, a appris, bien qu’il fût Fils, l’obéissance par 

les choses  qu’il a souffertes, et qui après avoir été élevé à la perfection, est devenu 

pour tous ceux qui lui obéissent l’auteur d’un salut éternel » 

Frères bien-aimés, un enfant de Dieu doit regarder les épreuves comme un sujet de 

joie parfaite. La vie chrétienne normale est fondée sur ce processus. Si tu vois un 

frère qui réalise des progrès spirituels, c’est qu’il a accepté de supporter  la faim, la 

soif, la pauvreté, la souffrance, le mépris, le rejet ;  en un mot il a accepté tout ce qui 

s’attaque à sa dignité, il a supporté la maladie. Les gens les plus solides dans le 

Seigneur sont ceux qui souffrent. Tous ceux qui viennent à Jésus parce qu’ils ont 

appris qu’en donnant la vie à Jésus on est béni,  ne peuvent pas aller loin. 
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Ceci pose aussi les fondements de l’évangile authentique. Dans notre génération, 

pour rassembler facilement les gens, il faut leur faire des promesses telles que : Dieu 

va vous bénir ; Dieu va répondre à tous vos, Dieu va exaucer toutes vos prières 

etc…Si tu trouves une église où les gens sont heureux, c’est qu’ils ont vaincu les 

épreuves. 

Quand tu bâtis un disciple, rends grâce à Dieu pour tous ses témoignages mais prie 

qu’il devienne sage avant que les premières épreuves ne soient programmées par le 

Saint-Esprit. 

Lorsqu’un jeune converti rend témoignage que quand il a donné sa vie à Jésus, il 

n’avait rien à manger et il a prié, Dieu a pourvu à la nourriture ; il n’avait pas 

d’habits, il a prié et Dieu a pourvu… Pendant qu’il rend témoignage, je commence à 

prier pour lui afin que Dieu lui accorde la sagesse pour tenir ferme quand les 

épreuves viendront. 

Romains 5 : 3-5 

« Bien plus, nous nous glorifions même des afflictions, sachant que l’affliction 

produit la persévérance, la persévérance la victoire dans l’épreuve, et cette victoire 

l’espérance. Or, l’espérance ne trompe point, parce que l’amour de Dieu est 

répandu dans nos cœurs par le Saint-Esprit qui nous a été donné. » 

Frères, créez une révolution dans notre génération. Aimons Jésus même dans les 

difficultés. Les gens qui vont comprendre que le chrétien doit se glorifier dans les 

afflictions ont vaincu le monde, ils ont restauré l’évangile, les nations leurs 

appartiennent. Si un frère traverse des temps difficiles, avant de commencer à jouer 

les prophètes auprès de lui, va d’abord prier. Je dis cela parce qu’il y a des gens qui 

sont spécialisés à être prophètes auprès des gens qui traversent des difficultés ;  les 

prophètes de circonstances ; parce que les circonstances leur inspirent les 

prophéties. Lorsque David fuyait Saül, l’un de ses hommes lui a dit : « L’Eternel te 

dit : voici le jour où je te livre ton ennemi. » David avait cru à cette prophétie mais 

lorsqu’il a saisi le pan de la robe de Saül et qu’il l’a coupé, son cœur a battu ; il a 

alors compris que l’Eternel n’avait pas parlé. 
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« Nous nous glorifions  bien plus des afflictions sachant…..l’espérance » 

Pour rentrer au ciel, il faut, passer par les afflictions.  

Frères, tenons fermes. Si tu cherches le travail et que tu ne l’as pas encore obtenu, 

commence à chercher le poids de patience que tu as déjà obtenu. Si ce poids ne 

signifie rien, le Seigneur va continuer à t’éprouver, il va continuer jusqu’à ce que tu 

dépasses le fait de supporter l’épreuve, jusqu’à ce que tu apprennes à te réjouir, 

jusqu’à ce que tu dises : « Alléluia ! Alléluia ! Quelles sont nombreuses les grâces du 

Seigneur dans ma vie. » C’est déjà bon de supporter l’épreuve, mais il faut aller au-

delà du fait de supporter. Il faut considérer l’épreuve comme un sujet de joie 

parfaite. 

C’est déjà bon de supporter l’épreuve ; mais il faut voir plus loin : Glorifie-toi des 

afflictions. Cite les afflictions parmi les choses que Dieu te donne pour te rendre 

parfait. Lorsque tu cites tous les bienfaits de Dieu dans ta vie, cite les épreuves. Les 

épreuves doivent faire partie des choses dont tu te glorifies. Si tu ne comprends pas 

ces paroles, demande la sagesse à Dieu. 

La sagesse est nécessaire pour nous afin que nous comprenions que Dieu qui est 

puissant a besoin d’un tel processus pour accomplir son but. Ne nous limitons pas 

seulement à supporter les épreuves en gémissant mais glorifions-nous des 

afflictions. Il faut que tu sois à mesure de dire que tu as passé une nuit sans manger 

à cause de Jésus. Les gens de cette génération ne peuvent pas comprendre cela. 

Quelqu’un pourrait te dire : « Comment Dieu qui est aussi puissant ne peut-il pas te 

trouver à manger ? Pourquoi en tant qu’enfant de Dieu vous n’êtes pas guéris de 

toutes les maladies ? » Ne réponds pas à une telle personne que tu ne sais pas. Dis-

lui que Dieu fait cela pour ton perfectionnement, pour la gloire, pour la victoire. 

Romains 5 : 6 

« Car, lorsque nous étions encore sans force, Christ au temps marqué, est mort 

pour des impies. » 

Quand nous étions mauvais, ne connaissant pas Dieu, vivant selon les penchants de 

nos cœurs, Christ est mort pour nous. Si donc maintenant que nous le connaissons 

nous avons un problème et qu’il n’agit pas, c’est qu’il a un projet pour nous derrière 

cette situation. 
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Romains 8 : 32 

« Lui, qui n’a point épargné son propre Fils, mais qui l’a livré pour nous tous, 

comment ne nous donnera-t-il pas aussi toutes choses avec lui ? » 

Si tu demandes quelque chose à Dieu sans  le recevoir, ce n’est pas parce que Dieu 

ne t’aime pas  car il t’a tellement aimé qu’il a pris Jésus,  l’a livré à la croix pour toi. Si 

tu ne reçois pas ce que tu demandes reste tranquille, c’est une épreuve et réjouis-

toi. 

Un disciple ne peut pas être bâti si on ne lui parle pas de la souffrance en Christ. 

Quand on demande au disciple de se glorifier des épreuves, cela veut juste dire qu’il 

ne doit pas avoir honte des épreuves. Frère, n’aie pas honte. SI tu n’es pas marié, 

regarde cela comme un sujet de joie complète ; 

Si tu n’as pas d’enfant, considère cela comme un sujet de joie complète. Tu dois te 

réjouir du fait de n’être pas marié et de n’avoir pas d’enfant ; c’est ce que disent les 

Ecritures : « Réjouissez-vous toujours dans le Seigneur » 

Un disciple normal doit supporter les épreuves ; il doit les considérer comme un 

sujet de joie parfaite. Lorsque vous lisez le livre : « Le Chemin du Caractère 

Chrétien », vous verrez que les péchés sont regroupés en série. Quand tu es un 

homme amer, il y a une série de péchés  que tu vas commettre forcément . Lorsque 

tu fuis les épreuves, quand tu as peur de souffrir, il y a aussi une série de péchés que 

tu  commettras tous les jours. Mais lorsque tu acceptes la souffrance, il y a des 

péchés que tu ne commettras jamais. 

Comment comprendre qu’un Dieu si grand ait besoin de pareils processus pour 

accomplir son but dans notre vie ? 

Si nous avons des difficultés, ne pensons pas que Dieu nous a abandonnés, croyons 

que ces difficultés concourent à notre bien. Frères, tout concourt à notre bien. 

D’autre part, Dieu utilise les épreuves pour façonner ses enfants, pour les rendre 

semblables à Jésus-Christ 
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Deutéronome 8 : 3 

« Il t’a humilié, il t’a fait souffrir de la faim, et il t’a nourri de la manne, que tu ne 

connaissais pas et que n’avaient pas connue des pères, afin de t’apprendre que 

l’homme ne vit pas de pain seulement mais que l’homme vit de tout ce qui sort de 

la bouche de l’Eternel. » 

 

Pourquoi donc un tel processus ? 

1 – Pour nous sauver, pour nous rendre parfaits. En effet, nos souffrances ne 

sont pas un salaire pour notre salut mais plutôt pour notre perfectionnement, 

pour notre affermissement, pour notre maturité en Christ. 

2 – Quand nous avons des difficultés, ne pensons pas que Dieu nous a 

abandonnés car Dieu ne peut pas nous abandonner mais il fait concourir 

toutes ces choses à notre bien. 

3 – Il utilise les épreuves pour nous rendre semblables à Christ 

4 – L’épreuve est aussi et surtout un indicateur pour le croyant lui-même. 

Dieu utilise l’épreuve pour permettre à un enfant de Dieu de mesurer son 

degré d’engagement. Dieu lui impose l’épreuve pour qu’il s’évalue lui-même 

pour voir s’il est sincère et jusqu’à quel niveau il peut aller avec Dieu. 

 

Deutéronome 8 : 2  

« Souviens-toi de tout le chemin que l’Eternel, ton Dieu, t’a fait faire pendant ces 

quarante années dans le désert, afin de t’humilier et de t’éprouver, pour savoir 

quelles étaient les dispositions de ton cœur et si tu garderais ou non ses 

commandements. » 

Quand tu es dans une situation difficile, tu sauras-toi-même si tu aimes vraiment 

Dieu. Ta situation va t’instruire. Les difficultés vont te tester et Dieu te donnera 

l’intelligence pour comprendre et si tu coopères avec Dieu, l’intelligence te sera 

donnée pour traverser ces épreuves et évoluer. 
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Frère, si tu sens un blocage dans ta vie ; si tu traverses des moments difficiles, dis à 

Dieu : « Seigneur, gloire à Ton Saint nom. » Et si tu ne comprends rien à tout ce que 

je suis en train de dire, demande la sagesse à Dieu. 

Quand tes difficultés sont nombreuses, couches-toi et dors comme un enfant. 

Lorsque tu te réveilleras, ce sera une autre histoire. Frère, Dieu n’épargnera aucun 

de ses enfants de la souffrance ; Il ne le fera jamais. 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

FIN 


